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Le Forgeron 
 
Palais des Tuileries, vers le 10 août 1792 
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L’Homme, par la fenêtre ouverte, montre tout 
Au Roi pâle, suant qui chancelle debout, 
Malade à regarder cela ! 
                                             « C’est la Crapule, 
Sire. Ça bave aux murs, ça roule, ça pullule … 
— Puisqu’ils ne mangent pas, Sire, ce sont les gueux ! 
Je suis un forgeron : ma femme est avec eux, 
Folle ! Elle vient chercher du pain aux Tuileries ! 
— On ne veut pas de nous dans les boulangeries. 
J’ai trois petits. Je suis crapule. – Je connais 
Des vieilles qui s’en vont pleurant sous leurs bonnets 
Parce qu’on leur a pris leur garçon ou leur fille : 
C’est la crapule. – Un homme était à la bastille, 
D’autres étaient forçats, c’étaient des citoyens 
Honnêtes. Libérés, ils sont comme des chiens : 
On les insulte ! Alors, ils ont là quelque chose 
Qui leur fait mal, allez ! C’est terrible, et c’est cause 
Que se sentant brisés, que, se sentant damnés, 
Ils viennent maintenant hurler sous votre nez ! 
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